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La région de Tombouctou est caractérisée par un système 
agro-pastoral qui combine étroitement et de manière com-
plémentaire les pratiques agricoles et d’élevage, en vue de 
maximiser l’utilisation des ressources naturelles. Cependant, 
certaines zones de la région ne sont pas adaptées aux activités 
de production végétale. Les pasteurs dépendent largement 
de leurs troupeaux pour leur subsistance, ce qui les rend 
vulnérables aux chocs économiques, aux épidémies animales 
et aux évènements imprévus qui pourraient décimer leurs 
troupeaux et leur source de revenus. D’autres facteurs – tels 
que les conséquences des changements climatiques, la rareté 
des ressources (eau et pâturage), les conflits entre sédentaires 
et pasteurs – exacerbent les défis liés au pastoralisme. 

Dans ce contexte, seule une combinaison de stratégies de 
subsistance permettrait aux ménages pastoraux de renforcer la 
résilience. Elle passe non seulement par l’application de tech-
niques et de technologies de production adaptées (technique 
de production/conservation de fourrage, adoption de race 
résiliente, amélioration de la disponibilité d’eau, déstockage 
en cas de sécheresse, adaptation de la taille du troupeau aux 
ressources naturelles limitées, etc.) pour une productivité 
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suffisante mais aussi par une diversification des sources de 
revenus avec des activités moins tributaires des ressources 
limitées (petit commerce, artisanat, etc.). Malheureusement, 
les ménages concernés ne disposent pas suffisamment de ca-
pacités technique et financière nécessaires pour l’adoption 
de ces différentes alternatives. En dehors cela, une analyse 
approfondie du contexte de résilience révèle que, dans la 
recherche de solution, les ménages adoptent malheureuse-
ment aussi des stratégies d’adaptation érodant d’avantage 
leur résilience nutritionnelle. En effet, très peu des revenus 
issus de leurs activités sont utilisés pour s’approvisionner en 
denrées alimentaires adéquates pour une alimentation saine 
et diversifiée et en période de crise la bonne alimentation fait 
partie des premiers éléments sacrifiés. 

Au regard de ce contexte, toute action d’appui doit nécessai-
rement adresser de façon intégrée l’ensemble de ces aspects, 
d’où l’approche de pastoralisme sensible à la nutrition et plus 
résilient aux crises alimentaires adoptée par le ProSAR.  



Améliorer l’accès à l’eau pour le bétail et les ménages

L’accès à l’eau est crucial pour la santé des membres des mé-
nages pastoraux ainsi que pour leurs troupeaux. En améliorant 
l’accès à l’eau, les ménages pastoraux peuvent cultiver davan-
tage de cultures pour le fourrage, ce qui contribue à mainte-
nir la santé et la productivité de leur bétail. Cela renforce la 
sécurité alimentaire et nutritionnelle en fournissant une source 
d’aliments nutritifs pour les familles et les animaux, même 
pendant les périodes de pénurie alimentaire. La disponibilité 
de l’eau facilite également l’hygiène alimentaire.  

Dans le cadre de ses activités, le ProSAR a appuyé la construc-
tion et la réhabilitation de 84 points d’eau pastoraux permet-
tant ainsi aux ménages pastoraux ainsi qu’à leur bétail d’avoir 
accès à l’eau potable. Dans l’optique de durabilité, le projet 
renforce les capacités des comités de gestion des points d’eau, 
responsables de la gestion et de l’entretien pour une utilisation 
durable et saine des points d’eau.

Améliorer les capacités techniques de production animale

Le renforcement des capacités sur les techniques améliorées 
permet aux pasteurs d’adopter des pratiques d’élevage plus effi-
caces et durables. En termes de compétences, il est notamment 
question de la régénération naturelle assistée des pâturages et 
de parcours, de la production et conservation de fourrages, la 
gestion rationnelle des troupeaux, la santé animale, la valori-
sation des sous-produits agricoles dans le système élevage etc. 
En formant les pasteurs sur les techniques de production du 
fourrage, un accent particulier est mis sur le niébé et l’arachide 
en raison de leurs avantages économique, agronomique et nu-
tritionnel aussi bien pour l’Homme que le bétail.



Diversifier les sources de revenus des ménages agropastoraux

Notamment dans un contexte de chocs récurrents, la diver-
sification des sources de revenu et leur utilisation adéquate 
est cruciale dans la sécurité alimentaire et nutritionnelle et la 
résilience. Elle permet une réduction de la vulnérabilité écono-
mique et l’augmentation de la résilience face aux perturbations. 
Avec des revenus provenant de différentes sources, les ménages 
ont une meilleure capacité à maintenir un approvisionnement 
alimentaire stable tout au long de l’année et d’accéder à une 
plus grande variété d’aliments.

Partant de ce constat, le ProSAR accompagne les ménages 
agropastoraux et notamment les femmes dans les initiatives 
économiques telles que la transformation des produits ani-
maux et halieutique (poissons, viande, lait, etc.) afin d’une part 
de générer des ressources financières et d’autre de prolonger la 
disponibilité de ces produits au profit des ménages. Des mi-
cro-projets d’activités génératrices de revenu (AGR) souvent 
peu liées à l’élevage (maraichage, petit commerce, artisanat 
etc.) sont aussi soutenus. Par ailleurs, le projet appuie la mise 
en place et l’animation d’associations villageoises d’épargne et 

Sensibilisation sur l’utilisation des revenus sensible à la nutrition  
et l’adoption de bonnes pratiques nutritionnelles

Il a été démontré que l’augmentation de la production et des 
revenus n’est pas souvent accompagnée d’une amélioration de 
l’état nutritionnel. 

C’est fort de cette réalité et des défis précédemment décrit 
que dans le cadre de ProSAR, les AGR promues au profit des 
ménages pastoraux sont accompagnées par des sensibilisations 
sur l’utilisation des revenus sensible à la nutrition, c’est-à-dire 
pour une prise de décision conscientes en faveur de l’investis-
sement des revenus pour l’amélioration de l’alimentation et de 
la nutrition et dans la prévention de l’adoption de stratégies 
d’adaptation néfastes (réduction du nombre et de la qualité des 
repas). Des sensibilisations sur les bonnes pratiques nutrition-
nelles y sont aussi associées, notamment à travers des Groupes 
de Soutien aux Activités de Nutrition (GSAN), conformé-
ment à la politique nationale en la matière et en collaboration 
avec l’ensemble des parties prenantes.

de crédit (AVEC) animées par des personnes ressources issues de 
la communauté, dans le but de renforcer l’autonomie financières 
des femmes. 



Dans le cadre du renforcement des capacités d’anticipation, 
le ProSAR a renforcé les systèmes communautaires d’alerte 
précoce afin de permettre aux éleveurs de se préparer aux 
crises et d’y réagir de façon précoce avec des actions perti-
nentes. Il s’agit concrètement de la mise en place des comi-
tés de surveillance et la désignation de points focaux pour la 
relève et la transmission des informations sur les différents 
indicateurs qualitatifs voire quantitatifs de surveillance pas-
torale. 

En attendant le fonctionnement cohérent des mécanismes 
locaux d’alerte précoce, le projet a aussi mis en place une 
ligne budgétaire de contingence afin de soutenir les ménages 
pastoraux, en cas de crise aiguë avec des transferts sociaux 
temporaires. Ceci permet d’éviter des comportements né-
fastes d’adaptation et de maintenir une bonne alimentation  
des groupes vulnérables.

Le renforcement des OP pour un accès durable  
aux facteurs de production

Appui à la préparation de réponses aux crises aigues 

Pour la durabilité de l’approche, le projet renforce les capaci-
tés des organisations paysannes à rendre des services de qualité 
à leurs membres. Ces services englobent notamment la mise 
en place de mécanisme interne de partage de connaissance sur 
les technique innovantes et résiliente de production animale, 
d’accès aux services de vaccination, de déparasitage ou de 
surveillance pastorale, la bonne gestion du pâturage et des 
ressources en eau. 
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